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Comment la France se positionne ? 

Faits marquants 

• Les Français jouissent d’une espérance de vie relativement longue par rapport aux autres pays européens, 
notamment en raison de la bonne qualité des soins délivrée par le système de santé, malgré les contraintes 
budgétaires.  

• La France doit renforcer ses efforts pour réduire les facteurs de risque pour la santé, notamment l’inactivité 
physique, la consommation nocive d’alcool et le tabagisme. La France doit accorder davantage de priorité à la 
prévention et la promotion de la santé. 

• Le taux de vaccination antigrippale des personnes âgées est bien plus faible que dans plusieurs autres pays 
européens, et en diminution depuis les 10 dernières années. Ceci accroît le risque d’hospitalisations et de décès 
parmi les personnes âgées lié à la grippe et à ses complications. 

La France reste dans le peloton de tête (avec 
l’Espagne et l’Italie) en termes d’espérance de vie 
à la naissance, qui s’élevait à 82.8 ans en 2014 
(contre 80.9 ans en moyenne dans les pays de 
l’UE). Par contre, l’écart d’espérance de vie à la 
naissance entre les hommes et les femmes reste 
plus important que dans la plupart des autres pays 
de l’OCDE (6.5 ans en France par rapport à 5.5 
ans en moyenne dans les pays de l’UE). Ceci est 
dû principalement à une plus grande prévalence 
des facteurs de risque chez les hommes.  

La France doit renforcer ses efforts dans le 
domaine de la prévention 

La France est reconnue pour la qualité de son 
système de soins de santé, mais la prévention 
reste un maillon faible. Les dépenses de 
prévention en France ne représentaient en 2014 

qu’environ 2% des dépenses courantes de santé, 
contre 3% en moyenne dans les pays de l’UE. 
Certains facteurs de risque pour la santé en 
France ne datent pas d’hier – le tabagisme et 
l’alcool par exemple. Des politiques de prévention 
efficaces doivent être poursuivies sans relâche 
pour réduire encore plus ces facteurs de risque, 
notamment chez les adolescents, avant que les 
mauvaises habitudes de vie ne s’acquièrent. De 
nouveaux facteurs de risque apparaissent aussi, 
notamment les problèmes de surpoids et d’obésité 
chez les jeunes et les adultes, souvent liés à une 
mauvaise alimentation et à un manque d’activité 
physique. Même si pour l’instant les taux d’obésité 
en France restent inférieurs à la plupart des autres 
pays de l’UE, ils sont en augmentation et le 
manque d’activité physique parmi les jeunes fait 
craindre que ces taux continuent d’augmenter à 
l’avenir.

 

Comparaison entre la France et les autres pays de l'UE sur des indicateurs de facteurs de risque  
pour la santé, 2014 (ou année la plus proche) 

  
 

Note : Plus le point est proche de la “cible” au centre, meilleure est la performance du pays. Les pays dans le cercle intérieur sont dans le quintile des pays 
de l’UE les plus performants, alors que ceux dans le cercle extérieur sont dans le quintile le moins performant. 
Source : Health at a Glance Europe 2016 (conception graphique : Laboratorio MeS). 
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Même s’il est en diminution, le pourcentage de la 
population qui fume quotidiennement en France 
reste supérieur à la moyenne des pays européens 
(22.4% en 2014 par rapport à une moyenne 
européenne de 21%) et est presque deux fois plus 
élevé qu’en Suède (12%). La prévalence du 
tabagisme chez les adolescents de 15 ans est 
alarmante en France ; près d’un adolescent sur 
cinq déclarent fumer au moins une fois par 
semaine (par rapport à une moyenne de un sur 
sept parmi les pays de l’UE). Les hausses 
successives du prix du tabac et l’interdiction de 
fumer dans les lieux publics ont favorisé un certain 
recul du tabagisme en France, et l’introduction du 
paquet de cigarette neutre en mai 2016 (à l’instar 
de l’Australie, l’Angleterre et l’Irlande), avec 
obligation de vente au 1er janvier 2017, est 
certainement un autre pas dans la bonne direction. 
Le programme national de réduction du tabagisme 
établi par le ministère de la santé et des affaires 
sociales vise à réduire le nombre de fumeurs 
quotidiens d’au moins 10% d’ici 2019. 
 
Bien que la consommation d’alcool ait aussi 
diminué en France au cours des 30 dernières 
années, elle demeure plus élevée que dans les 
autres pays européens, avec une moyenne de 
11.5 litres d’alcool pur par habitant contre 10 litres 
en moyenne dans les pays européens. La France 
s’est dotée depuis le début des années 1990 d’un 
large éventail de mesures pour limiter la publicité 
des boissons alcoolisées (la loi Évin), qu’il est 
important de maintenir afin de promouvoir la santé 
publique. Comparée aux autres pays européens, 
la France a des niveaux de taxes sur l’alcool plus 
faibles, en particulier pour le vin.   
 
La France affiche toujours des taux relativement 
faibles de surpoids et d’obésité chez les enfants et 

les adultes par rapport à la plupart des autres pays 
européens, mais ces taux sont en augmentation, 
et il est important de promouvoir l’activité physique 
notamment chez les enfants et en particulier chez 
les filles. Seulement 11% des filles de 11 ans en 
France déclarent faire une activité physique 
quotidienne par rapport à une moyenne de 20% 
parmi l’ensemble des pays européens. Ce taux 
d’activité physique est encore plus faible chez les 
filles à 15 ans (6% seulement).  
 
Le taux de vaccination des enfants contre la 
rougeole et le taux de vaccination contre la 
grippe des personnes âgées sont bien plus 
faibles que dans plusieurs autres pays 
européens 
 
Le taux de vaccination des enfants contre la 
rougeole en France est parmi les plus faibles des 
pays européens. En 2014, 11% des enfants en 
France n’étaient pas vaccinés contre la rougeole, 
contre seulement 6% en moyenne dans les pays 
européens. Le pourcentage de la population âgée 
de plus de 65 ans vacciné contre la grippe est 
également inférieur à la moyenne des pays 
européens, et il est passé en 2014 sous la barre 
des 50% (48.5% par rapport à une moyenne 
européenne de 53.5%). Ce taux de couverture a 
diminué fortement au cours des 10 dernières 
années, accroissant les risques d’hospitalisations 
et de décès dus à la grippe et à ses complications 
parmi les personnes âgées. L’autorisation récente 
donnée aux pharmaciens de vacciner les patients 
contre la grippe sur une base expérimentale 
devrait permettre de faciliter l’accès et d’accroître 
la couverture vaccinale parmi les personnes âgées 
et autres groupes à risque. 

 
Réduction du taux de vaccination contre la grippe des personnes âgées de 65 ans et plus  

au cours des dix dernières années 

 
 

Source : Statistiques de l'OCDE sur la santé 2016; Base de données d'Eurostat. 
 

Pour plus d’informations concernant Health at a Glance: EUROPE 2016, consulter 
http://www.oecd.org/health/health-at-a-glance-europe-23056088.htm. Cette publication est la première étape 
d’une nouvelle collaboration étroite entre l’OCDE et la CE dans le cadre de la nouvelle initiative de la 
Commission sur L’État de santé dans l’UE. Les prochaines étapes comprendront la préparation de profils par 
pays plus poussés qui devraient paraître au mois de novembre 2017.  
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